
En 2000, Michel Arrighi, Gé-
rard Lemonnier, René Faure, An-
toine Palazzolo et Luc Walle, vé-
ritables accros de la course pé-
destre, décidaient de créer un
challenge, afin de permettre à
tous ces mordus du dimanche
matin de s’épanouir encore
plus pleinement, par un ren-
dez-vous régulier.

Ainsi était mis en place ce fa-
meux challenge avec quatre
courses : les Balcons de Cézan-
ne à Aix, la Roquefavour à Venta-
b r e n , l a F o u l é e d e l a
Saint-Claude à Meyrargues et la

Foulée Venelloise. Le début
d’une formidable aventure,
puisque de quatre épreuves, cet-
te organisation est passée à 30.
Et, c’est loin d’être terminé, car
d’autres vi l lages du Pays
d’Aix (34 communes) envisa-
gent, eux aussi, de mettre en pla-
ce une course pédestre, tant ces
rassemblements amènent une
formidable animation.

En 2000, 190 athlètes avaient
été nominés. Depuis, ce challen-
ge a pris une remarquable ex-
pansion. En 2008-2009, 12 000
athlètes ont participé. Les trois

premiers de chaque catégorie
sont récompensés chaque an-
née, ainsi que tous les coureurs
ayant participé à au moins dix
épreuves, dont une par période.
Actuellement, 4 920 athlètes
sont classés actuellement. Oli-
vier Mercou (Team Athlétisme)
mène le bal chez les hommes,
imité chez les femmes par Véro-
nique Matur (Lambesc et KMS).

Louis COSTANTINO

LES PROCHAINES COURSES
7 mars : Les collines du Berger (Coudoux)
14 mars : La ronde des mineurs (Gréasque)

COURSEPÉDESTRE

Le challenge duPays d’Aix s’affirme

E n allant à Lyon pour les
championnats de France,
Marlène Harnois n’a pas

fait le voyage pour rien. La pen-
sionnaire de l’AUC a littérale-
ment survolé sa catégorie des
67 kg. Une victoire facile qui l’a
forcement réjouie. "Et com-
ment, puisque c’était mon pre-
mier titre !". En quatre combats,
la Canadienne devenue Françai-
se en 2008 n’a jamais tremblé fa-
ce à ses adversaires du jour.
Une histoire vite pliée qui lui a
donné un moral de feu.

"C’est vrai que ce titre récom-
pense tous les efforts que j’ai en-
trepris depuis mon titre de cham-
pionne d’Europe en 2008. Après,
j’ai eu des saisons galères avec
des blessures à répétition qui
m’ont plombé le moral", recon-
naît-elle.

Il fait dire qu’après son titre
européen, Marlène Harnois
était en route vers les Jeux de Pé-
kin mais une fracture du bras a
mis fin à son rêve olympique.
La suite allait être douloureuse.
"J’ai rechuté plusieurs fois et j’ai
vraiment pris un coup mentale-
ment. Mais désormais, c’est der-
rière moi et je ne pense qu’aux
Jeux de Londres".

Et la mission ne s’annonce
pas facile. La saison prochaine
déterminera les futurs athlètes
pour représenter la France aux
JO de 2012. La lutte va être rude
et sans doute injuste pour beau-
coup de nos compétiteurs trico-
lores. "Le mode de sélection se
fait sur plusieurs rendez-vous
importants. Le problème c’est
que quatre catégories seulement
sont acceptées aux Jeux olympi-
ques au lieu de sept habituelle-
ment. Hormis Gwladys Epan-
gue, championne du monde en
titre, il n’y a pas de passe-droit.
Seuls les résultats comptent".

Pour y parvenir Marlène Har-
nois va s’attaquer à des Opens
relevés, dès le mois prochain,
en Allemagne et en Espagne,
avant de participer aux cham-
pionnats d’Europe pour se pla-
cer dans la short-liste des sélec-
tionneurs. "Ensuite, il faudra fai-
re nos preuves sur le long terme".

À Paris, du côté de l’Insep où
elle s’entraîne quotidienne-
ment, Marlène Harnois a soif de
victoires. Auprès de son entraî-
neur-mentor, l’Aixoise Myriam
Baverel, elle ne compte pas lais-
ser passer le train aux cinq an-
neaux une deuxième fois.

Croyez-la sur parole.
Steven IMBERT

simbert@laprovence-presse.fr

MarlèneHarnois, les JO
de Londres en point demire
TAEKWONDOL’Aixoise, championne de France, se prépare pour 2012

L’équipe fanion du Luynes
est en train de réaliser une re-
marquable saison, dans la
continuité de la précédente. Et
Jean-Luc Reda, l’entraîneur de
cette formation y est pour
beaucoup.

Âgé de 41 ans, employé dans
une entreprise de construc-
tion du coté de La Calade,
Jean-Luc est un véritable pas-
sionné. Passé dans sa jeunesse
par le SC Saint-Pierre, les SO
Caillols et l’AS Mazargues, ce
N.10 se fait rapidement remar-
quer par des recruteurs du
Toulouse FC. Il intègre le cen-
tre de formation et reste qua-
tre saisons dans la ville rose.
Sous la direction de Serge Del-
mas, il est stagiaire profession-
nel, en compagnie d’un cer-
tain Fabien Barthez et de Mi-
chel Pavon. Il joue en 3e divi-
sion avant de tenter l’aventure
à Arles, Saint-Raphaël et Châ-
teauroux. En 1996, Jean-Luc
Reda signe à Gap où il fait la
connaissance de Serge Lopez
avec lequel il aura de grands
moments de complicité, au
point de travailler ensemble
cette saison à Luynes.

Après avoir mis un terme à

sa carrière, Jean-Luc se lance
dans le difficile métier d’entraî-
neur. Il débute à Luynes du-
rant la saison 2005-2006, où il
dirige les 18 ans DHR, avant de
céder sa place à Jacques Pla-
gnard. À la fin de la saison
2007-2008, l’équipe fanion est
reléguée en PHB après une an-
née catastrophique.

Massemba Diop, l’entraî-
n e u r , e t u n e k y r i e l l e d e
joueurs quittent le club. Il faut
tout reconstruire. Jean-Luc ac-
cepte alors le challenge et re-
crute intelligemment. Bilan :
l’équipe obtient le titre de vi-
ce-championne de Provence
de PHB.

Cette saison, Luynes pointe
à la 2e place de la PHA, et la
montée en DHR reste d’actua-
lité. "C’est mon objectif. L’équi-
pe tourne bien et les résultats
sont là. Le groupe est réceptif et
sérieux avec une mentalité irré-
prochable. Je suis très fier de
m e s j o u e u r s " , s e r é j o u i t
Jean-Luc Reda.

Au Luynes Sports, on ne
peut que se frotter les mains
de posséder un entraîneur
d’un tel charisme.

C.G.

"Il y a des sportifs amateurs
ou de haut niveau qui mérite-
raient que l'on parle d'eux".
C'est en partant de ce constat
que William Korsia, Dyna Ny-
ma et une dizaine d'étudiants
volontaires ont réussi à mettre
en place un site internet sur le
sport universitaire dans la ré-
gion aixoise. Ce projet, financé
par le Service interuniversitai-
re des activités physiques et
sportives (Siuaps) et l'Universi-
té Paul-Cézanne, a donc été
concrétisé cette année. À l'heu-
re où le web s'impose comme
le mode de communication le
plus interactif, les sportifs
pourront désormais suivre l'ac-
tualité des campus au quoti-
dien.

Étudiant avant tout, chaque
volontaire apporte sa pierre à
l'édifice en fonction de ses dis-
ponibilités et tout ce travail est
réalisé en collaboration étroite

avec les professeurs du Centre
sportif universitaire et les diffé-
rents bureaux des sports. Un
réel suivi des actualités est réa-
lisé, ce qui apporte un vrai
plus par rapport à certains si-
tes plus classiques qui ne se
contentent que de diffuser les
calendriers et résultats des dif-
férentes épreuves.

Avec cette volonté de com-
muniquer sur le sport et les
manifestations universitaires,
il ne reste plus qu’à espérer
que l'engouement suive et que
les matches soient plus suivis
par le public. "C'est dommage
de voir que les spectateurs ne se
limitent qu'à des amis ou à la
famille proche", regrettent-ils.

Mansour LOUM
➔ site web: www.journalcsu-aix.com
Notez-le: Vous pouvez leur donner
un coup de main, ou de plume,
en les contactant sur
contact@journalcsu-aix.com.

Jean-Luc Reda
un entraîneur en or

Le sport universitaire
à l'heure duweb
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LeCHAvoyagebien. Les Aixois ont brillé à l’occasion de la 2e journée interrégion qui se déroulait à Cannes. Le CHA, avec Mireille Cismondo, Lise
Regnault, Audrey Gagneret, Camille Deybach, Sylvain Nègre, Patrice Labrugère, Pascal Armand, Cyril Missonnier, Xavier Durante, Arnaud Hutinet,
Romain Mazal, Emeric Jego, Stéphane Ballarion et Alexandre Roux, peut prétendre à une bonne place au classement des clubs. / PHOTO DR

Privée des Jeux olympiques de Pékin en raison d’une fracture du bras, la Canadienne naturalisée
française en 2008 nourrit de grosses ambitions. / PHOTOS DR

Sur ce site réalisé par des étudiants bénévoles, un réel suivi
des actualités est effectué. / PHOTO M.L.

Après 12 courses disputées
cette saison, Véronique
Matur mène le bal./ PHOTO L.C.

À 41 ans, Jean-Luc Reda a pour objectif de permettre à Luynes
d’accéder à la DHR. Unemission en bonne voie. / PHOTO C.G.
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